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Le clin d’œil de lybek

UN drame de plus, une 
mort de trop dans les 
puits, les latrines et 

autres fosses septiques dont les 
travaux ne vont jamais à terme. 
Après la noyade d’un petit gar-
çon de trois ans, le 26 octobre 
dernier, à Bavanga, un quar-
tier du 2e arrondissement de 
Mouila, c’est une autre famille 
qui vient d’être endeuillée par la 
perte tragique d’un petit garçon 
de 3 ans. Celle du petit Hans 
Dave Choukou dans une fosse 
septique inachevée, à Mandjias-
sango, dans le 1er arrondisse-
ment du chef-lieu de la province 
de la Ngounié.
En effet, selon les premiers élé-
ments de l’enquête, la victime 
vivait avec sa mère et sa grand-
mère. Le matin des faits, la ma-
man se rend au marché pour 

effectuer des courses, laissant 
la garde de l’enfant à la mémé. 
Derrière elle, les enfants du voi-
sin avec qui le garçonnet joue 
d'ordinaire arrivent. Mais un 
moment d'inattention survient 
et Hans Dave Choukou est per-
du de vue. L’interrogatoire de la 
grand-mère ne donne aucune 
piste, d'autant que les amis de 
jeu sont tous abasourdis. Peu de 
temps après, les regards des uns 
et des autres convergent vers la 
fosse septique située non loin 
de la maison où flotte un petit 
corps sans vie.
Les autorités compétentes sont 
immédiatement alertées no-
tamment les Officiers de police 
judiciaire (OPJ) dans le cadre 
du constat d'usage. En présence 
du procureur de la République, 
les premières constatations ef-
fectuées sur le corps du petit 
Hans Dave Choukou font état 
d'une noyade. À ce qu'il semble, 
la responsabilité pénale du pro-

priétaire de la fosse, un ressor-
tissant congolais, serait engagée. 
Et pour cause : ce dernier a dé-
libérément laissé la fosse dans 
cet état.
Le corps du garçonnet a été pla-
cé dans une maison des pompes 

funèbres, en attendant la suite 
des investigations.
À noter qu'il est temps qu’une 
profonde réflexion soit menée 
d'urgence, afin de prévenir ces 
morts par noyade à la chaîne. 
Une initiative à la faveur de la-

quelle les autorités judiciaires et 
municipales, ainsi que les forces 
de l’ordre vont devoir sensibi-
liser les Molvilois relativement 
aux dangers que constitue la 
prolifération des puits à ciel 
ouvert, notamment.

Mouila : un garçonnet de 3 ans meurt 
dans une fosse septique inachevée…

F.N
Mouila/Gabon

LES drames par noyade 
deviennent récurrents. 
Le dernier en date a été 

enregistré dimanche dernier à 
Mouila. Le corps sans vie d'un 
enfant d'à peine 4 ans y a, en 
effet, été retrouvé dans une fosse 
septique à Motoboko, un quar-
tier du 1er arrondissement du 
chef-lieu de la province de la 
Ngounié. Le petit Emmanuel 
aurait échappé à la vigilance de 
ses parents, pour se retrouver 
dans cette fosse septique qui, ap-
paremment, n'était pas sécurisée.
La macabre découverte a été faite 
à la suite des recherches, plu-
sieurs minutes après le constat 
des parents de la disparition du 
bambin. Les cris de détresse des 
parents ont attiré l'attention du 
voisinage qui a accouru, dans 
l'espoir que quelque chose était 
encore possible pour réanimer 

le garçonnet. Malheureusement.
Les cas de noyade sont récur-
rents à Mouila. Outre celui 
raporté ci-dessus, trois ont ain-
si été enregistrés ces derniers 
temps, avant celui du petit Em-
manuel. Le 17 octobre, avec la 
mort de deux fillettes et leur 
oncle dans les eaux de la Ngou-
nié, la plus grande rivière de la 
province éponyme. Neuf jours 

après, c'est un enfant de 3 ans qui 
périt dans une fosse à Bavanga, 
dans le 2e arrondissement de 
cette cité. Le 17 du mois finis-
sant, c'est au tour d'un enfant de 
11 ans de trouver la mort dans 
la rivière Dougayou.
Celui de dimanche dernier 
n'est donc qu'un cas parmi tant 
d'autres, et qui doit interpeller 
plus d'un responsable.

...et à Motoboko : Emmanuel, 4 ans, 
se noie aussi dans une fosse

G.R.M
Libreville/Gabon

Un pan du quartier Motoboko.
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La fosse septique de la mort à Bavanga.
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